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Introduction
Toute la semaine précédente, il avait plu et neigé sur les hauteurs. Cela n’engagea guère les
membres du Cercle vaudois de botanique à participer à cette excursion. Neuf personnes toutefois
ont passé cette barrière météo-psychologique et, récompense de leur courage, ont bénéficié d’une
fort belle journée. Le matin vit une alternance d’éclaircies et de passages nuageux qui obligea les
participants à mettre, enlever, mettre, enlever, etc. les couches les plus extérieures de leur habille-
ment. Le pique-nique se prit sur la terrasse de la Cabane CAS des Violettes, d’où la vue est impre-
nable sur la chaîne des Alpes valaisannes se dévoilant peu à peu. Les résidus nuageux masquant
les principaux sommets, une discussion s’engagea sur la position réelle du Cervin, par rapport au
Rothorn de Zinal. La surprise fut grande, pour certains, de voir que cette imposante montagne
avait été déplacée à droite de l’autre, alors que, ils le juraient, l’année d’avant encore elle était à
gauche ! L’après-midi, la température augmenta, entraînant des arrêts de plus en plus fréquents
pour «enlever des couches».
La neige, encore présente au-dessus de 2500 m, empêcha cependant le déroulement du pro-
gramme initialement prévu: montée en téléphérique jusqu’à la Bella-Lui, puis descente par la
combe de Tsa Bona et le flanc droit de celle de la Bovereche jusqu’à la Cabane des Violettes,
enfin retour en direction de Cry d’Er. Le long de ce trajet on aurait pu admirer Cerastium gran-
diflorum, Arabis alpina, Homogyne alpina, Saussurea alpina, Ranunculus glacialis, Silene
exscapa, ainsi que, dans les combes à neige et leurs abords, Gnaphalium supinum, Salix herba-
cea, Euphrasia minima, Androsace obtusifolia, Leucanthemopsis alpina, Carex foetida, ou dans
les pelouses, Silene suecica. 
Le trajet dut être modifié et le petit groupe se rendit de Cry d’Er, où l’avait transporté la télé-
cabine, à la Cabane des Violettes, en longeant les parois exposée au SE de Tsa Bona, et de là, en
passant au sud du Mont Lachaux, à Merbé, où les moins courageux reprirent la cabine alors qu’un
petit groupe descendait à pied jusqu’à Crans.
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Petit aperçu de la géologie régionale
Toute la région du plateau de Crans-Montana ainsi que les montagnes environnantes (Wildhorn,
Bella Lui, Wildstrubel) sont constituées de roches sédimentaires. Initialement déposées par
couches horizontales au fond de la mer, ces roches ont été profondément modifiées par le plisse-
ment alpin et les strates se retrouvent aujourd’hui dans toutes les positions possibles, de l’hori-
zontale à la verticale. Pour le géologue, ces roches sédimentaires constituent la couverture, par
opposition au socle sous-jacent constitué de granit et de gneiss.
Les roches de la région se sont déposées durant le Secondaire et le Tertiaire. Dans le bassin dit
Helvétique, il s’agit de calcaires, signe d’une mer peu profonde, alors qu’un peu plus au sud, dans
le bassin appelé Ultrahelvétique, plus profond, une sédimentation marneuse prend le relais. Au
Tertiaire, lors du plissement alpin, le contenu du bassin Ultrahelvétique vient glisser dans le bas-
sin helvétique, mettant ainsi un terme à la sédimentation. Dans un deuxième temps, les déforma-
tions de la couverture et le soulèvement local du socle provoquent la courbure générale de tout
l’édifice. L’empilement de toutes ces unités superposées représente aujourd’hui plusieurs milliers
de mètres d’épaisseur dont la succession est connue grâce à la dépression axiale du Rawil, en bor-
dure de laquelle s’est déroulée notre excursion.
Le versant droit de la Lienne, où nous avons débuté l’excursion, est taillé dans le Crétacé et le
Tertiaire dont les assises calcaires déterminent les parois du Wildhorn-Rawyl-Plaine Morte. La
topographie plus molle du plateau de Crans est due à la présence de calcaires plus argileux ou des
argiles tendres du Jurassique inférieur et moyen qui forment le flanc sud et renversé d’un vaste
synclinal. Quant à l’Ultrahelvétique (Jurassique supérieur et Crétacé inférieur), il affleure large-
ment au cœur du synclinal. A noter que ces terrains relativement anciens sont en contact direct
avec des terrains beaucoup plus jeunes (Tertiaire), un contact qui ne s’explique que par un che-
vauchement.
Jusqu’à la cabane des Violettes nous avons cheminé dans la nappe helvétique du Wildhorn
constituée de calcaires uniquement, mis à part certains niveaux caractérisés par de gros rognons
de silice peu solubles. Par contre, lors de la descente sur la station, nous avons traversé
l’Ultrahelvétique formé tour à tour de schistes argileux noirs, micacés, parfois gréseux ainsi qu’un
ensemble marneux, gris-beige. Il n’est donc guère étonnant que ce soit là que nous ayons ren-
contré quelques espèces caractéristiques des roches siliceuses comme Asplenium septentrionale,
par exemple.
Listes floristiques
Nomenclature selon AESCHIMANN et BURDET 1994.
A. Sentier Cry d’Er (2300 m) – Cabane des Violettes (2204 m).
1. 50 m après le départ du sentier près de l’arrivée des installations de remontée mécaniques
(131’800/603’220, 2270 m). Eboulis schisteux en amont du sentier. Recouvrement 5 %.
Campanula cochlearifolia Linaria alpina
Galium megalospermum Pulsatilla alpina (en fruits)
Trisetum distichophyllum Viola cenisia (en fruits)
Crepis pygmaea Tussilago farfara
Solidago alpina Gypsophila repens
Anthyllis vulneraria Poa alpina
Leontodon hispidus Euphrasia salisburgensis
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2. Même endroit. Eboulis schisteux colonisé en aval du sentier. Recouvrement 50 %.
Onobrychis montana Cirsium acaule
Euphorbia cyparissias Campanula cochlearifolia
Solidago virgaurea ssp. minuta Pulsatilla alpina
Gentiana verna Gentiana campestris
Plantago atrata Plantago alpina
Anthyllis vulneraria Thymus serpyllum
Tussilago farfara Saxifraga aizoides
Trisetum distichophyllum Poa alpina
Carex sempervirens Carex flacca
Gypsophila repens Oxytropis jacquinii
Dactylis glomerata Senecio doronicum
Leucanthemum adustum Scabiosa lucida
Lotus alpinus Phyteuma orbiculare
Trollius europaeus Adenostyles glabra
Festuca ovina Botrychium lunaria
Festuca violacea
3. 200 m du début du chemin. Pied d’une paroi inclinée de calcaire compact  (131’890/603’360,
2270 m). Ecoulements d’eau grossis par la fonte de la neige.
Allium schoenoprasum Hieracium villosum
Knautia sylvestris Carduus defloratus
Carex sempervirens Aposeris foetida
Alchemilla conjuncta Deschampsia caespitosa
Onobrychis montana Hedysarum hedysaroides
Leucanthemum adustum Plantago atrata
Potentilla erecta Bartsia alpina
Trifolium badium Aster alpinus
Trollius europaeus Scabiosa lucida
Dactylorhiza fistulosa Cirsium acaule
Ranunculus cf. villarsii (pédicelles sillonnés) Alchemilla fissa
Thymus serpyllum (en espalier sur un caillou)
Dans la paroi de rocher: 
Primula auricula
Même station, zone plus sèche:
Helianthemum nummularium ssp. grandiflorum Satureja alpina
Globularia cordifolia Sedum album
Athamanta cretensis Galium anisophyllon
Hieracium villosum Euphorbia cyparissias
Leontodon hispidus Anthyllis vulneraria
Le long du sentier, notés au fur et à mesure:
Draba aizoides Erigeron alpinus
Astragalus alpinus Pedicularis verticillata
Achillea atrata Ligusticum mutellina
Gentiana lutea Betonica hirsuta
4. Près d’un écoulement d’eau dû à la fonte des neiges (131’980/603’640, 2260 m).
Salix retusa Salix cf. appendiculata
Saxifraga aizoides Campanula cochlearifolia
Sesleria caerulea Carex sempervirens
Aster bellidiastrum Globularia cordifolia
Bartsia alpina Adenostyles glabra
Helianthemum nummularium ssp. grandiflorum Oxytropis jacquinii
Euphrasia salisburgensis Lotus alpinus
Onobrychis montana Valeriana montana
Leontodon hispidus
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5. A 20 m de la bifurcation du sentier (132’250/604’220, 2270 m). Gros blocs calcaires. Sur les
blocs.
Daphne mezereum Polystichum lonchitis
Doronicum grandiflorum Senecio doronicum
Sempervivum arachnoideum Juniperus communis
Helianthemum nummularium ssp. grandiflorum Saxifraga paniculata
Globularia cordifolia Sesleria caerulea
Arenaria ciliata Salix serpyllifolia
Campanula cochlearifolia Thymus serpyllum
Asplenium viride Asplenium ruta-muraria
Anthyllis vulneraria Cystopteris fragilis
Androsace helvetica Aster alpinus
Dryas octopetala Sempervivum montanum
Sedum atratum Erigeron polymorphus
Festuca ovina Galium anisophyllon
Saxifraga moschata Carex ornithopoda
Silene acaulis
Dans le gazon entre les blocs:
Thesium alpinum
Au bord du sentier et en-dessous:
Aconitum compactum Adenostyles leucophylla
B. Sentier Cabane des Violettes - Merbé.
1. Pierrier schisteux, limoneux, en amont du sentier, juste sous la télécabine (132’560/604’140,
alt. 2160 m).
Sesleria caerulea Oxytropis jacquinii
Anthyllis vulneraria Carex sempervirens
Trisetum distichophyllum Thymus serpyllum
Lotus alpinus Galium anisophyllon
Cirsium acaule Carduus defloratus
Galium megalospermum Campanula cochlearifolia
Leontodon hispidus Euphrasia salisburgensis
Saxifraga paniculata Gentiana clusii
Athamanta cretensis Doronicum grandiflorum
Saxifraga aizoides Gentiana campestris
Helianthemum nummularium ssp. grandiflorum Thesium alpinum
En bordure de relevé:
Euphorbia cyparissias Scabiosa lucida
Pulsatilla alpina
2. Pelouse avec blocs calcaires. A mi-chemin entre la télécabine et l’arrivée du télésiège
(132’080/604’460, alt. 2130 m). Plus ou moins exposé au vent.
Elyna myosuroides Dryas octopetala
Salix retusa Anthyllis vulneraria
Ranunculus alpestris Thesium alpinum
Gentiana campestris Gentiana tenella
Androsace chamaejasme Selaginella selaginoides
Sesleria caerulea Lotus alpinus
Botrychium lunaria Polygonum viviparum
Scabiosa lucida Gentiana clusii
Saxifraga paniculata Globularia cordifolia
Draba aizoides Festuca quadriflora
Helianthemum alpestre Bartsia alpina
Saxifraga moschata Silene acaulis
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Minuartia verna Oxytropis jacquinii
Juniperus communis Valeriana montana
3. Ecoulement d’eau dans le pâturage (131’640/804’200, alt. 2040 m).
Carex davalliana Carex panicea
Carex flacca Triglochin palustris
Primula farinosa Blysmus compressus
Potentilla erecta Luzula campestris
Juncus alpino-articulatus
Eleocharis sp.
4. Lac des Houlés (131’200/603’720, alt. 1950 m).
Sur la ligne de rive et les zones humides des abords:
Veronica beccabunga Glyceria sp.
Deschampsia caespitosa Carex paniculata
Carex hirta Caltha palustris
Juncus filiformis Callitriche cf. palustris
En arrière et sur le coteau avoisinant:
Geranium sylvaticum Genista radiata
Campanula scheuchzeri Campanula barbata
5. Après le mélézin, sur un bloc d’apparence (mais les apparences sont souvent trompeuses) cal-
caire (131’000/603’720, alt. 1940 m).
Asplenium septentrionale Asplenium trichomanes
Au cours de l’excursion, 126 taxons ont été relevés:
Achillea atrata Aconitum compactum
Adenostyles glabra Adenostyles leucophylla
Alchemilla conjuncta Alchemilla fissa
Allium schoenoprasum Androsace chamaejasme
Androsace helvetica Anthyllis vulneraria
Aposeris foetida Arenaria ciliata
Asplenium ruta-muraria Asplenium septentrionale
Asplenium trichomanes Asplenium viride
Aster alpinus Aster bellidiastrum
Astragalus alpinus Athamanta cretensis
Bartsia alpina Betonica hirsuta
Blysmus compressus Botrychium lunaria
Callitriche cf. palustris Caltha palustris
Campanula barbata Campanula cochlearifolia
Campanula scheuchzeri Carduus defloratus
Carex davalliana Carex flacca
Carex hirta Carex ornithopoda
Carex panicea Carex paniculata
Carex sempervirens Cirsium acaule
Crepis pygmaea Cystopteris fragilis
Dactylis glomerata Dactylorhiza fistulosa
Daphne mezereum Deschampsia caespitosa
Doronicum grandiflorum Draba aizoides
Dryas octopetala Eleocharis sp.
Elyna myosuroides Erigeron alpinus
Erigeron polymorphus Euphorbia cyparissias
Euphrasia salisburgensis Festuca ovina
Festuca quadriflora Festuca violacea
Galium anisophyllon Galium megalospermum
Genista radiata Gentiana campestris
Gentiana clusii Gentiana lutea
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Gentiana tenella Gentiana verna
Geranium sylvaticum Globularia bisnagarica
Globularia cordifolia Glyceria sp.
Gypsophila repens Hedysarum hedysaroides
Helianthemum nummularium ssp. grandiflorum Helianthemum alpestre
Hieracium villosum Juncus alpino-articulatus
Juncus filiformis Juniperus communis
Knautia sylvestris Leontodon hispidus
Leucanthemum adustum Ligusticum mutellina
Linaria alpina Lotus alpinus
Luzula campestris Minuartia verna
Onobrychis montana Oxytropis jacquinii
Pedicularis verticillata Phyteuma orbiculare
Plantago alpina Plantago atrata
Poa alpina Polygonum viviparum
Polystichum lonchitis Potentilla erecta
Primula auricula Primula farinosa
Pulsatilla alpina Ranunculus alpestris
Ranunculus cf. villarsii (pédicelles sillonés) Salix cf. appendiculata
Salix retusa Salix serpyllifolia
Satureja alpina Saxifraga aizoides
Saxifraga moschata Saxifraga paniculata
Scabiosa lucida Sedum album
Sedum atratum Selaginella selaginoides
Sempervivum montanum Sempervivum arachnoideum
Senecio doronicum Sesleria caerulea
Silene acaulis Solidago alpina
Thesium alpinum Thymus serpyllum
Trifolium badium Triglochin palustris
Trisetum distichophyllum Trollius europaeus
Tussilago farfara Valeriana montana
Veronica beccabunga Viola cenisia 
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